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Adorons avec les Mages… 
 

Voici une méditation de saint Charles de Foucauld qui peut nous aider à vivre cette période liturgique 

« du Temps après l’Épiphanie » alors que reprend entre autres l’Adoration du St Sacrement. 
 

Les mages viendront ce soir, cette nuit vous adorer, mon Dieu ; il est en ce moment 9 heures du soir, du 5 janvier. 

En attendant qu’ils arrivent, pendant qu’ils seront là, mettez-moi à vos pieds, mon Seigneur, avec la Très Sainte 

Vierge et saint Joseph ; faites-moi, jusqu’à leur arrivée et pendant leur présence, vous contempler, vous adorer, 

me perdre en vous… la sainte Vierge et saint Joseph, sans cesser de vous adorer et de vous regarder, parleront 

aux mages, leur répondront, leur présenteront leur Dieu à adorer… moi, le petit enfant de la maison, je n’ai point 

à parler, je n’ai qu’à regarder et à me taire, à rester dans mon coin en silence et à continuer à vous adorer comme 

si le monde entier n’existait pas… Pourtant à la vue de si saints adorateurs qui viennent de si loin passer quelques 

heures à vos pieds je suis confondu devant mon indignité, et les grâces dont je suis comblé, et l’abus que j’en fais, moi qui suis chaque jour, 

à toute heure à vos pieds et qui y suis si misérable et si indigne, et hélas ! qui parfois n’y suis pas quand je  devrais y être, qui y suis moins 

que je pourrais y être… Priez pour moi, saints Rois mages afin que moi aussi j’adore Notre-Seigneur dans toutes les limites du possible, au 

prix même des plus grandes difficultés, des fatigues et des dangers… que moi aussi je suive fidèlement l’étoile de ma vocation, que j’offre 

aussi à ce Dieu, à cet homme, à ce roi l’encens de mes prières, la myrrhe de la pénitence, l’or de la charité, et qu’enfin, après avoir joui 

amoureusement à ses pieds en partageant la contemplation et l’adoration de la sainte Vierge et de saint Joseph, tout le temps qu’il me permet, 

je me convertisse entièrement, revenant par un autre chemin et ne retombant plus dans les sentiers de mes anciennes fautes… Priez avec les 

mages pour que je fasse cela, ô ma Mère la sainte Vierge, ô mon Père saint Joseph, et demandez la même chose pour tous les hommes, en 

Notre-Seigneur Jésus, par Lui et pour Lui… Et en attendant qu’arrivent les mages, et pendant qu’ils seront là, tenez-moi entre vous bien 

caché, bien muet, à continuer à contempler et à adorer, sans penser à aucune autre chose de la terre, ce divin Enfant Jésus, ce bien-aimé 

Enfant Jésus, ce si doux Enfant Jésus ! 
********** 

INFOS DIVERSES 

• Mardi 07/01 : Seront célébrées les obsèques de Mme Yvonne CONNAN (10h15)  

• Mercredi 08/01 : Catéchisme des CE2, CM1, CM2 de 10h30 à 11h30 

• Adoration du St Sacrement : du mercredi 08/01 à 09h00 au jeudi 09/01 à 18h30 

• Samedi 11/01 : Catéchisme des CE2, CM1, CM2 de 11h00 à 12h00 

• Samedi 11/01 : Réunion Chevaliers du St Sépulcre (19h30) 
 

 Résultat du concours de crèches : 
1er prix : Famille ROCHET 
2ème prix ex aequo : Familles REY et SCHULTZ (santons centenaires !) 
3ème prix : Famille BEAUTE (originalité : en barque (l’Église) pour le Jubilé !) 
 

Un grand merci à tous les participants. Il a été difficile d’attribuer un prix car tous et chacun vous avez mis 
tout votre cœur avec les « moyens du bord » ! et chaque crèche étant avant tout un lieu de prière, cela ne 
peut pas se « mesurer » ! 
 

Que le Seigneur, quel que soit le résultat du concours, fasse qu’émane de toutes vos crèches un rayonnement 
de grâces ! 
 
Les prix sont un CD Noël par la Comtesse de Ségur, CD de chants de Noël, 1 abonnement à la revue « Terre Sainte Magazine ») 

 
Secrétariat :  
 

HORAIRES 

Lundi, Mardi, jeudi et Vendredi :  
9h30-11h30  

 

Confessions :  
→ Une ½ h avant les messes de semaine  

ou sur rdv 

  

Lundi 06/01 09h00 Férie du Temps de Noël  Messe pr Intention Particulière 

Mardi 07/01 09h00 St Raymonde de Penyafort  Messe en l’honneur de St Michel 

Mercredi 08/01 18h30 Férie du Temps de Noël  Messe pr Jacques DUSSAUSSOIS 

Jeudi 09/01 18h30 Férie du Temps de Noël  Messe pr Intention Particulière 

Vendredi 10/01 09h00 St Guillaume  Messe pr Ames du Purgatoire 

Samedi 11/01 09h00 Mémoire T. Ste Vierge Marie  Messe pr Pierre CAMBIANICA 

Dimanche 12/01 09h30 Baptême de Notre Seigneur  Messe pr Jean et Odile OLIVIER 

 11h00 ‘’  Messe pr Mme LE MENES 

Rappel : Pour être au courant d’informations comme des changements d’horaire, des appels pour tel ou tel besoin urgent, etc. n’hésitez 
pas à vous inscrire sur le listing prévu pour cela au secrétariat… Les homélies dominicales se trouvent sur le site de la paroisse. 

mailto:eglisebougival@free.fr


MESSAGE [Extrait] DE SA SAINTETÉ FRANÇOIS 

POUR LA 58ème   JOURNÉE MONDIALE DE LA PAIX. 
Remets-nous nos dettes, donne-nous ta paix 

 

I. À l’écoute du cri de l’humanité menacée 

 

1. À l’aube de cette nouvelle année que nous donne le Père céleste, un 

temps jubilaire consacré à l’espérance, j’adresse mes vœux les plus 

sincères de paix à toute femme et à tout homme, en particulier à ceux qui 

se sentent abattus par leur condition existentielle, condamnés par leurs 

erreurs, écrasés par le jugement des autres, et qui ne parviennent plus à 

percevoir une quelconque perspective pour leur vie. À vous tous, 

espérance et paix, car cette année est une Année de Grâce qui vient du 

Cœur du Rédempteur ! 

2. En 2025, l’Église Catholique célèbre le Jubilé, un événement qui 

remplit les cœurs d’espérance. Le “jubilé” remonte à une ancienne 

tradition juive où le son d’une corne de bélier (en hébreu yobel) annonçait, 

tous les 49 ans, une année de clémence et de libération pour le peuple (cf. 

Lv 25, 10). Cet appel solennel devait en théorie se répercuter dans le monde 

entier (cf. Lv 25, 9), afin de rétablir la justice de Dieu dans les différents 

domaines de la vie : l’usage de la terre, la possession des biens, les 

relations avec le prochain, en particulier les plus pauvres et ceux qui 

étaient tombés en disgrâce. Le son de la corne rappelait à tout le peuple, 

aux riches comme aux pauvres, que personne ne vient au monde pour être 

opprimé : nous sommes frères et sœurs, enfants d’un même Père, nés pour 

être libres selon la volonté du Seigneur (cf. Lv 25, 17.25.43.46.55). 

3. Aujourd’hui encore, le Jubilé est un événement qui nous pousse à 

rechercher la justice libératrice de Dieu sur la terre. Nous voudrions au 

début de cette Année de Grâce entendre, non pas la corne, mais l’« appel 

à l’aide désespéré» qui monte de nombreuses parties du monde et que 

Dieu ne cesse d’entendre, comme la voix du sang d’Abel le juste (cf. Gn 4, 

10). À notre tour, nous nous sentons appelés à être la voix de si 

nombreuses situations d’exploitation de la terre et d’oppression du 

prochain. Ces injustices prennent parfois l’allure de ce que saint Jean-Paul 

II a appelé des « structures de péché » puisqu’elles ne sont pas seulement 

dues à l’iniquité de quelques-uns mais se sont, pour ainsi dire, enracinées 

et reposent sur une large complicité. 

4. Chacun doit se sentir d’une certaine manière responsable de la 

dévastation à laquelle notre maison commune est soumise, en 

commençant par les actions qui, ne serait-ce qu’indirectement, alimentent 

les conflits qui affligent l’humanité. Des défis systémiques, distincts mais 

interconnectés, frappant notre planète sont ainsi alimentés et entremêlés. 

Je pense notamment aux inégalités de toutes sortes, au traitement 

inhumain réservé aux personnes migrantes, à la dégradation de 

l’environnement, à la confusion générée de manière coupable par la 

désinformation, au refus de tout type de dialogue et au financement 

énorme de l’industrie militaire. Autant de facteurs d’une menace réelle 

pour l’existence de l’humanité tout entière. En ce début d’année, nous 

voulons donc nous mettre à l’écoute de ce cri de l’humanité pour nous 

sentir appelés, tous ensemble et personnellement, à briser les chaînes de 

l’injustice afin de proclamer la justice de Dieu. Des actions épisodiques 

de philanthropie ne pourront pas suffire. Des transformations culturelles 

et structurelles sont nécessaires pour qu’un changement durable se 

produise. […] 

III. Un chemin d’espérance : trois actions possibles 

9. Si notre cœur se laisse toucher par ces changements nécessaires, 

l’Année de Grâce du Jubilé pourra ouvrir de nouveau le chemin de 

l’espérance pour chacun d’entre nous. L’espérance naît de l’expérience 

de la miséricorde de Dieu qui n’a jamais de limites. 

Dieu, qui ne doit rien à personne, continue d’accorder sans cesse sa grâce 

et sa miséricorde à tous les hommes. Isaac de Ninive, un Père de l’Église 

orientale du VII ème siècle, a écrit : « Ton amour est plus grand que mes 

dettes. Les vagues de la mer sont peu de chose comparées au nombre de 

mes péchés, mais si je pèse mes péchés, comparés à ton amour, ils 

s’évanouissent comme rien ». Dieu ne calcule pas le mal commis par 

l’homme mais il est immensément « riche en miséricorde, à cause du 

grand amour dont Il nous a aimés » (Ep 2, 4). En même temps, Il entend le 

cri des pauvres et de la terre. Il suffirait de s’arrêter un instant, au début 

de cette année, et de penser à la grâce par laquelle Il pardonne toujours 

nos péchés et remet toutes nos dettes, pour que nos cœurs soient inondés 

d’espérance et de paix. 

10. C’est pourquoi Jésus, dans la prière du “Notre Père”, dit une chose 

très exigeante après avoir demandé au Père la remise de nos dettes (cf. Mt 

6, 12) : « Comme nous-mêmes avons remis à nos débiteurs ». Pour remettre 

une dette aux autres et leur donner de l’espérance, il faut en effet que notre 

vie soit remplie de cette même espérance qui vient de la miséricorde de 

Dieu. L’espérance est surabondante dans la générosité, dépourvue de 

calcul ; elle ne fait pas les comptes dans les poches des débiteurs, elle  ne 

se soucie pas de son propre gain, mais elle n’a qu’un seul but : relever 

ceux qui sont tombés, panser les cœurs brisés, libérer de toute forme 

d’esclavage. 

11. Je voudrais donc, au début de cette Année de Grâce, suggérer trois 

actions susceptibles de redonner de la dignité à la vie de populations 

entières et de les remettre sur le chemin de l’espérance afin que la crise 

de la dette puisse être surmontée et que tous puissent à nouveau se 

reconnaître comme des débiteurs pardonnés. 

Je reprends tout d’abord l’appel, lancé par saint Jean-Paul II lors du Jubilé 

de l’an 2000, à penser à une « réduction importante, sinon à un effacement 

total, de la dette internationale qui pèse sur le destin de nombreuses 

nations ».  En reconnaissant la dette écologique, puissent les pays les plus 

riches se sentir appelés à tout mettre en œuvre pour remettre les dettes des 

pays qui ne sont pas en mesure de rembourser ce qu’ils doivent. Certes, 

pour qu’il ne s’agisse pas d’un acte de charité isolé qui risquerait ensuite 

d’enclencher à nouveau un cercle vicieux financement-dette, il faut, dans 

le même temps, développer une nouvelle architecture financière 

conduisant à la création d’une Charte financière mondiale, basée sur la 

solidarité et l’harmonie entre les peuples. 

Je demande également un engagement ferme à promouvoir le respect de 

la dignité de la vie humaine, depuis la conception jusqu’à la mort 

naturelle, afin que toute personne puisse aimer sa propre vie et envisager 

l’avenir avec espérance, en désirant le développement et le bonheur pour 

elle-même et pour ses enfants. En effet, sans espérance en la vie, il est 

difficile que naisse dans le cœur des plus jeunes le désir d’engendrer 

d’autres vies. En particulier, je voudrais encore une fois inviter à un geste 

concret qui favorise la culture de la vie. Je veux parler de l’abolition de la 

peine de mort dans toutes les nations. En effet, cette pratique, non 

seulement transgresse l’inviolabilité de la vie, mais anéantit aussi toute 

espérance humaine de pardon et de renouveau. […] 

15. Accorde-nous ta paix, Seigneur ! Telle est la prière que j’élève à Dieu, 

tandis que j’adresse mes vœux pour la nouvelle année aux Chefs d’État et 

de Gouvernement, aux Responsables des Organisations internationales, 

aux Chefs des différentes religions, à toute personne de bonne volonté. 

Remets-nous nos dettes, Seigneur, 

comme nous les remettons à nos débiteurs, 

et, dans ce cycle de pardon, accorde-nous ta paix, 

cette paix que Toi seul peux donner 

à ceux qui se laissent désarmer le cœur, 

à ceux qui, avec espérance, veulent remettre leurs dettes à leurs frères, 

à ceux qui confessent sans crainte qu’ils sont tes débiteurs, 

à ceux qui ne restent pas sourds au cri des plus pauvres. 


